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LE JEU ШШМ1
AVEC U RUSSIE

Par le nombre et par la qualh
ries émigrés, Berlin a été et es

toujours ie ce ïtre le plus impor
tant, peut-être, de l'émigratio
russe. Dans ce milieu domine Lé-
lément réactionnaire. Celui-ci nh
cessé d'essayer de lier partie doî

seulement avec les paitis de droio
allemands mus avec tous les par-

germanistes à quelque opinion pu-

litique qu'ils appartinssent. Atten-
dant d'une intervention prussienia
la restauration de lktbsoltifcism
sous la forme d'une monareh

plus ou moins bâtarde, il est tou

disposé, pour arriver à ses fias, ;

livrer la Russie sans réserve i

l'influence allemande. Les réa*~
tionnaires russes ont, d'ailleurs,
toujour été philogermains et, entra
les Blancs et les Rouges, on d«

sait trop lesquels sont les pin г

disposés à se faire, pour la satislac-
tion de leurs intérêts, les auxt

îiaires du pangermanisme.
Les Allemands ont toujoursjonc

un double jeu avec les Soviets e

avec le parti czariste qui s'intitule
toujours ainsi, pour embarrassa

qu'il soit de trouver un cz-tr, D'm
côté, ils ont soutenu sons main L
; olchévisme -— qui était leur œ -

vre et qui n'avaient pu triomphe)
ue grâce à eux—cependant qu'il.-
manifestaient une vei tueuse indi-

gnsttion et une Mainte horreur de

l'orgie sovietiste, s'offrant mèm

n'être le «flic» des Alliés pour îhei-
ti e à la raison la tour be de Petro

grad et de Moscou. D'un autr*

côté, ils entretenaient dans les mi-

lieux réactionnaires de l'émigra-
tion russe les plus belles espé
rances, mais c'était avec l'intentioi
bien arrêtée de se servir d'eu>

pour tirer les marrons du feu.

C'est à quoi les réactionnaires rus-
ses s» sont employés cohsciencieu-
sement — cette justice doit leui

être rendue — lors du coup d<

grande flibuste monté en Cour-
lande par von der Goltz. Inutile
de î appeler les agissements plu
que suspects de Bermond-Avalofi
et du comte Pahlen.

Eu dépit de l'insurrection spar-
tacienne, les dirigeants de l'Aile-

magne, quoiqu'ils aient voulu en

donner à garder à l'opinion pub'i-
que européetine, n'ont jamais eu

peur réellement du bolehévisme.
Le mouvement de Karl Liebknechi
n'avait de commua avec celui de
Lenine et Trot-ky que certaines
théories communistes. Ц différait
de fond, de tonne et de but.
D'ailleurs, les Soviets étaient a.s-
sez peu disposés à entreprendre
uoe* propagande eu Allemagne,"Г' £xi, '"r '-"I p<*"

.y .e о
,

Ь 1 cherchent a résoudre un terrible 1

car ils jugeaient qu ils n'y trou- ma™., ^

veraient pas un terrain favorable
à son dévelopemenn Eu outre Le-
nine et Trotsky avaient besoin
de la Bochie et des Boches. C'e-
tait une raison pour que la révo-
lutioa mondiale dont ils se pro-
clamaient 1ез missionnaires san

glants, fût réservée à d'autres
pays que du Deutchsland. A la fin
de juillet 1919, une délégation
secrète du Soviet central est ve-

nue a Berlin munie de proposi-
tions en réponse à celles qu'une
mission allemande avait apportées
à.Moscou. Les Bolchévistes s'en-

gageaient à s abstenir de toute

propagande ext> ё.гг-хе sur le ter-
1 Loire aiiemand.

Pour les Allemands, la Russie

est comme une terre promise, car
elle constitue un champ immense
l'une exploitation des plus fruc
tueuses. Ce serait un coup de for-

fine, et de fortune incalculable,
jour l'industrie et le commerce

germaniques, pour la prospérité
(u Reich, pour l'affermissement
et l'extension de la plus « grande
Vliemagne », si l'influence tu-

lesque réussissait à prédomine?
11 Mo соvie. Afin d'atteindre è

^e résultat, en bons veneurs, ils
filassent avec deux meutes qu'ib
mtendent découpler, soit séparé-
ment, soit simultanément, au mo-

nent psychologique : celle de

gauche, les bolchévistes ; celle d»

iroite, les antibolchévistes. Ainsi
le comte von der Goltz, déjà nom-

né, et l'énigmatique prince â(
Lieven étaient prêts, soit à prête?
nain forte aux Bolchévistes con-

••e les Polonais, soie, si i'iotérè-
dlemand l'ordo malt, à marche!
•outre les gardes rouges.
Dans la nouvelle qui a été lan-

ée tout dernièrement d'une ex-

édition antibolchéviste en Russie,
>us les ordres du grand-duc N1

•olas, avec l'assistance militaire
ie l'Allemagne, il ne faut voir
теп autre chose qu'une nouvelle
nauiles-ation du double jeu de
Berlin. Des publications des jour-
taux allemands à propos de pré-
endues tractations entre Moscou
•t Paris, il appert qu'on appré-
nende dans les conseils du Reich
l'être dupé par les Soviets. Eu
aut que complices, Allemands et

Bolchévistes savent ce qu'ils va-

mtréciproquement. La menace

'une aile militaire aux antibol-
hévistes n'est qu'un chantage
pour faire pression sur les So-

viets, afin de les ramener dans
'orbite allemand. C'est, en même

temps, une façon détournée de re-
venir aux propositions qui ont dé-
jà été faites aux Alliés, notam-
ment à la France, d'une action
commune contre les Bolchévistes

A. d® La jonqulère.
( Voir nos dépêches en 2me pages)

Tes matinales i
Les danses modernes, dont la vogue

s'accro'u dans tes salons mondains les

plus fermés comme dans les dancings
excentriques les plus ouverts et aux-

quelles de bons esprit reprochent de

faire une rude concurrence aux specta-
des artistiques continuent à avoir d ôpi-
niàtres détracteurs. Elies ont une таи-

oaise presse.
Les ennemis des danses t.odernes at

laquent leur complication arithmétique,
s'en prennent à leur technique difficile,
raillent lar manque d'emrain, déplo-
vent leur morne application
On peut, certes, obtenir d°s effets со-

iniques en décrivant certaines ae ces

danses comme une sorte de promenade
funèbre executée par deux calculateurs

moroses, le front chargé de soucis, le

visage crispé d'angoisse, l'œil auxieuse
qui
pro-

blême de géométrie
Est-ce donc là ces danses voluplueu-

ses qui sont allées jusqu'à inquiéter cer
tains milieux.
Il faudruit s'entendre.
Le tango, par exemple, peul être

dansé avec une parfaite correction par
deux jeunes gens bien élevés La vatse

peut dt venir, pour un couple libertin,
un divertissement d'une parfaite indé-
cence.

Vers la paix
du Proche Orient

La paix orientale se précise et \pénilarxe National?, avec ea-

nous avons actuellement le.% lignes
générales de ce que sera le futur
trailé de paix turc. Il est vrai que

la Grèce, en acceptant l'armislice, a

fait quelques réserves et que, d'autre

part, Angora n'a pas encore répondu
Mais les clauses qui ont été • éta-

blies à Paris par la conférence des

Trois se différencient très peu du

Pacte National, et il est certain que

dans ces conditions, Angora ne peut
pas les repousser de prime abord.

Les kêmalist s obtiennent des

avantages notables et, en tous cas,

totalement inespérés. Le seul point
sur lequel les Alliés ont maintenu,
Dour ainsi dire, leur décision pre-
mière, est celle des Détroits, la près-
qu'ile de Gallipo ]i, restant en terri-

toire grec, avec évidemment, la dé-

fense formelle pour la Grèce d'y
élever aucune fortification. Il en sera

de même pour les Turcs qui possède
ront les Dardenelles et toute la rive

asiatique des Détroits. Ceile solu-

tion est très heureuse et constitue la

plus sûre, la meilleure des garanties
uoiir la liberté vraie et réelle des

Détroits, non seulement en temps de

paix, ce qui ne pouvait laisser de

doute, mais surtout
'

en temps de

guerre, les Grecs et les Turcs étant

contrôlés les uns par les autres, sous

la surveillance des Puissances.

Les kémalistes sauront-ils pro- j Athènes, 26. A.T L—Contraire-

filer de l'ultime occasion qui leur est j ment aux nouvelles publiées par

offerte pour montrer un véritable ID presse étrangère, aucun rainîs-

esprit de sagesse et accepter les I *re ne s es * P°hu exp«imé d une

'
„ 9.,. • ,„„ „

.Smaniéré précise au sujet de lac-

nouvelles conditions qu, leur so„.j серШо-Лrefus de i'armis-
tice en Anatoiie. Cette question
d'une importance décisive pour
l'avenir de la Grèce ne saurait être

tranchée à ia légère. Le parlement
aura à se prononcer en toute li-

berté et le gouvernement, esclave
de la volonté du peuple, aura à

suivre ia décision de l'Assemblée
nationale,
i/ellervescence à Angora
Athènes, 26. A.T,L— Selon des

nouvelles d'Anatoiie, l'efferves-
cence est très grande à Angora. La
proposition de l'armislice est lar-

pif,-le Constantinople, en en

maintenant l'autorité reli-

gieuse du Sultan. Il offre à la

Grèce la compensation des se1-

orifices qu'elle afaitspour la
cause des alliés.
Ce règlement envisage des

mesures de protection potir les

minorités tant musulmanes

que chr tiennes ; il prévoit i'é-
vaeuaiion de l'Asie-Mineure
et accorde à la Turquie l'Ana-
folie, de In Méditerranée à la

mer Noire, et de la Transeau•
e-isie à la Perse. SI accorde à

la Turquie Constantinople
comme capitale et une large
partie de la Thrace Orientale.
Les abords des Détroits se-

raient démilitarisés, qu'ils
#oie,.t grecs ou ttires.

Les alliés veilleront au main>

tien de eette mesure

La Société des Nations est

chargée d'aviser au moyen de

satisfaire tes vœuoc des Armé-

niens.
L4adépendance financière

laite responsive
de la Sublime Forte

La Sublime Porte a remis

dimanche aux hauts commis-
saires alliés sa note respon-
sive à leur communication
concernant la proposition
d'armistice du conseil des
Trois. Le gouvernement a

remercié les puissances al-

liées d'avoir bien voulu in-

tervenir pour le règlement
du conflit anatolien

Toutefois,vu la

demande des Alliés, elle a

adressé leur note à Angora.
La réponse du gouverne-

ment central fait observer

que la note alliée ne parle
de l'évacuation de la Thrace,
y cempris Ândrinopie dont

la possession est absolument
delà Turquie est reconnue. .

raami.,M,aVon de ia Bette indispensable a la sécurité

Ottomane est maintenue et de GonstaùtiUOpIe.
confirmée. La Turquiepaiera

Da nouveaux télégrammes sont

parvenus hier soir à la Sublime
une indemnité forfaitaire
pour les charges, résuit nt de
la participation de guerre envovés nar Izzet cacha oui
avec les empires centraгзж Sauf

•

. , . л

P

des dispositions protêttrices quitteaujourd hui meme la capitale
auve intérêts économiques des française pour rentrer à Cons-

alliés, la Turquie est exonérée îtantinople
uu contrôle financier.

La réponas et les réserves
de la Grèce

Athènes, 25.T.H.R.—^En réponse
à la démarche des alliés eoncer-

nant la proposition d'armistice* lo
gouvernement grec remit âîux mR
nistres plénipotentiaires alliés à

Athènes, hier soir, sa réponse sàëâ
forme de deux notes distincte^
Dans la première, le gouvernement
hellénique déclare que dans le dé®
sir de contribuer à la pacification
rapide du Proche Orient, il accepte
la proposition d'armistice.
Dans la seconde note, legouver-

nement hellénique expose son

point de vue sur les différents
points des conditions d'armistice,
et formule quelques réserves d'or-
dre purement militaire, afin de pré-
venir, durant l'armistice, quelques
incidents entre les adversaires.
Commentaires

de la presse grecque?
Athènes, 26. T.H.R.— La presse grec-

que approuve généralement la réponse
du gouvernement, mais fait différentes
observations disant que dans le iègle-
ment définitif du Proche Orient, il y a

lieu d'insister surtout à ce que la qdëé^
tion de la Thrace soit exclue de toute

observation.
La Kathimérini écrit : Etant donné

les dispositions dont nous venons de don-

ner la preuve par l'acceptation de la pro-
position d'armistice, nous croyons être en

droit d'adresser qoelques indications aux

facteurs qui discutent à Paris et qai,
sans doute, ne peuvent pas croire que la

Grèce accepterait toutes les décisions,
même celles inacceptables. Ces décisions,
pour devenir exécutoires, doivent être

adoptées par la G:èce aussi, autrement

elles resteraient seulement en théorie,
tout comme le traité de Sèvres qui fee

peut être mis en vigueur.
««МРИ»

ainsi posées ? Nous le saurons dans

quelques jours, même peut-être
avant l'arrivée de Youssouf Kémal
à Angora >Car ce n'est plus un ar-

mistice que l'on propose, mais un

véritable traité de paix, et aussi

bien Athènes qu'Angora savent dès

maintenant ce à quoi ils s'engagent
en acceptant l'armistice. Au surplus,
ce procédé est meilleur que tout

autre, car les suprlses seront ainsi

évitées.
Il reste aussi à connaitre Vattitude gement commentée dans Ds cer-

des populations dont le sort est de cles turcs. Apparemment, 1 opinion

nouveau remis entre les mains de la

Turquie. Ces populations attendent

pour se prononcer, de connaître les

lignes, tout au moins générales,
de ce fameux Statut des Mi-

norités qui doit régler leur vie fa-
tare dans ce pays.

L'informé.

La frontière de la Thrace.—
t a question de Détroits.—
L'indépendance financière
de la Turquie.
Paris, 26.-14 h SO. T H.M. -

L'Agence Haras télégraphie.
Lesministres alliés des vffai-
res étrangères conférèrent ce

matin swr la frontière de la

Thrace, sur la revision des ar-

ticles du traité de Sèvres rela-

tifs aux capitule, fions, sur te

régime militaire turc, sur la
2 fgendarmerie, et, dans Vaprès-
midi, ils arrêtèrent les réso•

luttons définitives
Placez dans les bras d'un jeune homme 1 Séance de l'après-midi.

line udolescenle délicalemenl et situant- jj Paris, 26. THH.— L'Agence
ment vênie ou dévêtue, entourez le 1 oupie J liava s télégraphie- :

de lumières, d-. рогjuins et de rnusiqu- MM Poinearé, Lord Cuv&on

laiies-le tourner à deux, à trois ou à | ef Schanger se réunira,, t dans

quatre temps sur des croches, des noi~\v,fprès . tnidi et arrêtèrent d -

res on des blanches. Bpas poserez loa.)finUivement le fexte rfc ,a dé.

jours le meme problème.
_ \eision du Proche Orient r-

Et si с est le diable qui en decouure 'i . , .. 3

ta solution, n 'en accusez pas le pauvre
8M le but de rétablir la paix

' gréco-turque, sa s infligera
Le me' 'n >

'

p -o p..s atotneta aucun partiéles conditions ,«e

les danses modernes pour «conduire le comporterait lu défaite
bal / ...» j Le règlement propose de re-

VIDl II (tonner à ta Turquie son indé-

officielle est contre l'acceptation
de l'armistice. Moustafa Kémai

prononcera un grand discours de-
vaut le parlement national. Néan-
moins,avant l'arrivée de Youssouf
Kémal Ьезт la presse et les fac-

leurs responsables du gouverne-
ment observent la plus grande ré-

serve.

Le Paîris se fait télégraphier d'Alhè-
nés que sur la propodlio du généra-
lissime Papoulas, le conseil des minis-

1res a décidé d'appeler d'urgence à

Athènes le général Coutsis chef de la

mission militaire hellénique à Conslanti-

nople.
Encore une crise

ministérielle ?

Athènes, 26 mars

Dans les milieux de l'opposition
on estime que le gouvernement
préférera démissionner à non-

veau plutôt que d'accepter un dé-

bat sur la politique étrangère qu'il
considère comme inopportun.Dans
ce cas il serait formé un ministère
de coalition qui gr ouperait tous les
chefs de parti en vue d'affronter la
situation de continuer ia lutte.

(Palris)
M. Sierghiadôs à Athènes
M. Stetghadès, haut-commissaire de

Gièce à Smyrne, est parti pour Athènes.

L'organisation
mlerasia tique

MM. Romanos, ancien ministre de

G"ècô с Far s et Saphôriadès, ont été

1erï£$és comme représentants de l'orga-
•r.s&iion miorasimique à Paris et MM.
Stavridès et Ilisdès en ia même qualité à

Londres.

La proposition d'armistice
et le gouvernementd'Angora
Les (rois motions formulées à l'Assemblée.—Mous-
tafa Kémai est désigné comme arbitre. — La

décision de celui-ci sera sanctionnée samedi pro-
chain.

A l'Assemblée d'Angora les délibéra-

lions continuent quant à li réponse à

donner à la proposition d'armislice du

conseil des Trois. Les avis sont parla-

gés et le conseU des commissaires lui-

même se Irouve assez perplexe en ce

qui concerne la formule à proposer à

ce sujet. En général trois motions sont

mises en avant dont la première con-

siste, ainsi que nous l'avons enregistré
dimanche à accepter, avec réserves, la

proposition alliée, la seconde à accep-

ter le règlement définitif de la question
d'Orient en détachant toutefois la liqui-
dation du confit gréco turc qui devrait

être ainsi l'objet d'un règlement spécial,
enfin une troisième opin on consiste à

envisager la solution actuelle de la ques

tion d Orient comme impossible et de

continuer la lutte jusqu'au moment où

le sort des armes aura définitivement
imposé à la Grèce l'acception totale des

clauses du pacte national.

Toutefois, la majorité n'ayant pu,
ainsi que nous le disions, se rallier à

l'une de ces h ois motions, une entente

est in ervenue'enire les partis qui ont

convenus de reconnaître à Moustafa Ké-

mal la qualité d'arbitre et de se rallier

à son point de vue dès qu'il aura été à

même de l'exprimer.
D autre part, avant son départ Yous-

souf Kémal a fait connaître par dépêche
à son gouvernement que dès son retour

il mettrait ce dernier au courant des im-

pression qu'il avait recueillies par ses

conversations avec les trois ministres des

affaires étrangères sur les dispositions
de chacun des gouvernements alliés au

sujet de la paix en Orient.

Moustafa Iicmal, dès la réception de

celte dépèche a fait connaître à l'As-

semblée qu'il acceptait le rôle d arbitre

mais qu il ne ferait connaitre son opinion

qiéaprès le retour du commissaire des

affaires étrangères.
En attendant, le chef du gouverne-

ment d'Angora s'efforce de se documen-

1er le plus possible pour pouvoir stalaer
en toute connaissance de cause. . A cet

effet il a des entrevues continuelles avec

les officiers généraux, les ministres ac~

crédités auprès des kémalistes, le con-

seil des commissaires el les membres de

la grande assemblée. Il s'est en outre

adressé à Kiazim Karabékir pour lui

demander de lui faire connaître par
écrit son avis au sujet des propositions
d'ordre militaire et politique dont le

gouvernement d'Angora vient d'être
saisi.
Tchilchérine en envoyé le 24 mars

un message secret à Moustafa Kémal

pour lui faire connaitre l'opinion des
Soviets. Le ministre Araloff a égale-
ment reçu de Tchitchérine des instruc-
tions spéciales sur la base desquelles il
se livre à un actif échange de vues

avec le conseil des commissaires et les
membres influents de la grande assem-

blée. Dans les cercles cercles kéma-
listes on est d avis que le message de
Tchitchérine et les négociations d'Ara-

loff auront une influence des plus sen-

sibles sur la réponse que donnera Mous-

lofa Kémal à la proposition du conseil
des Trois.

Contri iremenl à ce qui avait été dit

Youssouf Kémal a modifié son itinéraire.
Il rentrera par voie de terre jusqu'à
Bourgas d'où un torpilleur ie conduira
à Inéboli où il compte se trouver mer-
credi matin Le gouvernement d'Angora
a pris les dispositions vo lues pour le

prompt retour par celte voie du corn-

missaire kémolisle qui selon ton'.es pro-
ba'iilés aura rejoint Angora vendredi
prochain. Il sera le jour même entendu

par Moustafa Kémal qui prendra sa dé-
cision définitive Celle-ci sera loumise
samedi à l'approbation de la grande
Assemblée qui avant de voier entendra
les déclarations du commissaire des af-
faircs étrangères. Tous les députés sont

invités à rentrer d'urgence à Angora
pour assister à cette séance qui semble
devoir revêiir une importance historique.
Le retour de la mission Youssouf Ké-

mal en Europe sera subordonné à l'atli-
tude du gouvernement kémaliste et la rè-

ponse qu'il donnera à la proposition du
conseil des Trois.



LE BOSPHORE

FIIII"JIJ'EGÏPÏE
Sa personnalité, son aventure,

ses mariages
L'Egypte possède son roi. Ce roi, hier

encore- soltan, représente une person
nalité curieuse. Contrairement aux peu
pies heureux, qui n'ont pas d'histoirey
Fuad 1er, s'il lui prend jamais fantaisie
d 'écrire ses souvenirs, pourra livrer à ses
lecteurs le plus extraordinaire des ro-
mans. De ce roman, qu'il me soit du
moins permis de narrer ici quelques épi
sodés,
L'aventure, pour ce prince égyptien de

race turque, commence à Naples, où son

père, le khédive Ismsï), fut exilé en 1879
On avait assigné à i'ex-viçe-roi comme

A St-BENOIT

Cliché Proïa

LE SULTAN FUAD
$e muveau Souverain d'Egypte

résidence le palais de la Favorita, à Por-
tici, sur la route de Pompéi. C'est là
sous ce ciel limpide, presque aussi beau
que celui du Gaire 5 que l'enfant appelé à
ceindre aujourd'hui la couronne, connut
d'abord la douceur de vivre. Ii garda de
ce coin de terre et de ses habitants un

souvenir enchanté et la langue italienne,
entre toutes, loi demeure douce. Après
quelques brèves années passées dans nn

colège de Genève, Fuad pacha revient
auprès de son père qui le place ensuite à
l 'école militaire de Turin. Il en sort
officier et s'enrôle aussitôt dans i'artil-
lerie. Appelé à Itome, il sert le roi Hum*
bert qui se prend pour lui d'une de ces

brusques tendresses, dont il avait le
secret.

Fuad 1er, avant que d'être sultan, me

confiait un jour que le Piémcn'ais lui était
également cher parce qu'il l'avait pra-
tiqué dans sa jeunesse et parce qu'il
l 'avait beaucoup parlé avec le roi défunt.

Mais voici que l'exil d'Dmâù pacha va

changer de site. On mande le khédive, de-
venu indésirable, à Constantinople, où il
doit bientôt mourir. Le jeune Fuad
quitte alors l'armée italienne pour l'armée
turque, est envoyé à Vienne comme atta-
ehé militaire, revient enfin en Egypte, où
il s'installe. Le prince pouvait passer à
ce moment pour un des plus beaux et des
plus aimables parmi les grands sei-
gneurs de l'époque. Tics européen d'idées,
aimant fort le monde, il no se donnait
pas une fête au Caire, sans que Fuad
pacha ne tînt à y paraître.
Fidèle à sa patrie d'adoption, Il mar-

qoait une préférence aux membres de la
colonie italienne qui le tenaient pour un
des leurs.

Le mariage du prince
Fuad, quelque temps après son retour

au Caire, épousa sa cousine la princesse
Gfieweker-Hanem. Ce mariage, bien que
célébré sous les plus heureux auspices,
ne fut pas heureux ; le fice de la prin-
cesse, le prince Ahmed, fils comme ede
d'Ibrahim pacha, pris, dit-on, d'une crise
de folie se jeta sur Fuad et le blessa griè-
vement d'un coup de couteau. A la suite
de cet incident, le divorce ne tarda pas
d'être prononcé entre les époux.

Les familiers de Fuad pacha assurent
que, dès qa moment l'esprit un peu aven-
tnrier de ce prince se porta vers la po'i-
tiquq à laquelle il ne renonça plus.Chose
bit»ti rare chez un Orientai, il demeura
Célibataire de longues années, gardant
piès de lui la petite fillette née de sa

courte union. Ce n'est qu'il y a trois ans

que Fuad consentit enfin à se remarier
avec la fille d'un haut fonctionnaire. La
seconde épouse de Fuad, de beaucoup
plus jeune que lui, lui a de Jà donné deux
fils.

Au moment où il fut question de don-
nerunroià l'Albanie, l'un des premiers
i'nad se mit sur les rangs. Mais la son-

veraineté cette fois devait lui échapper.
A la mort de son frère Hussein pacha,
premier sultan d'Egypte, ii accepta
d® monter sur le trône d'Egypte,
rêvant, de grandes réformes que sans

doute on ne lui permît pas de réaliser.
Lors des.récents événements qui mirent
aux prises les éléments nationalistes et
las autres partis égyptiens, il serait as-

ses difficile de définir le rôle de Fuad.

A l'Assemblée nationale \

Athènes, 26 mars.

A l'Assemblée nationale, demain,
M. Gounaris conformément à sa

précédente déclaration communi-
quera le texte complet de la pro-

position d'armistice des Alliés en

même temps qu'il déposera le texte
de la réponse du gouvernement
hellénique. Les libéraux et M. Stra-
tos inviteront M. Gounaris à four-
nîr des renseignements circons-
tanciés à l'Assemblée. On prévoit
de violentes discussions.

(Bosphore)
La situation financière

de la Grèce

Athènes, 26 mars.

Hier, à l'Assemblée générale des
actionnaires de la Banque natio-

nale, le gouverneur 6L ftaimos a

exposé longuement ta situation
monétaire internationale et en

particulier celle de la Grèce. Il a

rappelé que la Grèce a pu pour-
suivre la guerre micrasîatîque par
ses propres moyens sans le S*-
cours de l'étranger. En dépit des
difficultés du marché financier in-
ternational le marché grec a don-
né des preuves d'une remarquable
vitalité. Le commerce, l'industrie,
l'agriculture se développent nor-

malement grâce à l'appui dSS prin»
cipaux établisîçcnients bancaires.
La circulation du papier-monnaie
à atteint en 1921 le montant de 2

millions 507638 drachmes. Au 3I
décembre I92Î la dette publique
s'élevait à g milliards 863 millions
soit livres sterling 42 par habitant.
De ce point de vue la Grèce vient

au premier rang avant même les
Etats-Unis dont chaque citoyen
assume 44 livres sterling

Sourpois piiomme"
ECHOS

ET NOUVELLES

«Les patries helléniques»
asSftMWfc

J D.

(Bosphore)
Georges Brandès à Athènes

Athènes, 26 mars.

Hier matin eut lieu en grande
solennité ia réception de M. Geor-

ges Brandès, à l'Université qui lui
conféra le grade de docteur en

philosophie «honoris causa». Dans
l'assistance le prince héritier,
prince Nicolas, les ministres et
tous les professeurs»

(Bosphore)
ta question de l'armistice
à la Chambre hellénique

Athènes, 25 niairSi
À la Chambre, le député Siratos

ayant demandé au gouvernement
de communiquer à l'assemblée
le texte de la dépêche des alliés, le
ministre des affaires étrangères,
M. Baltaâéis dit que le j|oùv!rnea
ment éommeniquefa ultérieure-
ment leS documents y relatifs à
l'assemblée qui aura à statuer sur
le fait accompli, Il serait contraire
aux usages de cénimuniqu'èr au-

JourcThUides documents sur les-
quels aucuhe action officielle n'eut
encore lieu.La réponse du gouver-
nement sera donnée après l'étude
de la question avec tous les fac-
teurs compétents. La proposition
faite concerne seulement î.'armis-»
tice ; le gouvernement répondra
seulement au sujet de l'armistice
et des questions d'ordre jurement
militaire. Le débat prit fin après
les explications de M. Gounaris
soutenant le point de vue du gou-
vernement qui ne saurait accepter
une discussion préalable de la Tè-
ponse, fÛÔâphorej

L\ MORT

de NI. Denys Cochin
Une dépêche a annoncé avant-

hier la mort de l'académicien
Denys Gochin qui a succombé à ia
maladie de cdèur dont il souf-
frait» Ï1 était âgé de 70 ans

Le décès de cette homme politi-
que, député et écrivain remarqua-
ble,a produit une profonde douleur
dans tous les cercles grecs. Denys
Cochin fut un des amis les plus
fervents des Grecs et des Armé-
niens.
Dans ses articles, qu'il pub'iait

de préférence au Figaro il a tou-

jours pris fait et cause pour les
Chrétiens d'Orient. A Athènes une
des rues principales porte son

nom. Pendant la guerre, le gou-
vernement de Paris l'envoya à

Athènes pour étudier la situa lion
et amener le roi à déclarer b
guerre et à se ranger aux Côtés de
l'Entente. Denys Cochin fut dans
la capitale grecque l'objet d'une
réception grandiose, dont il n'ou
biia jamais le souvenir.

Lesjournaux grecs d'Athènes et
de Constantinople déplorent en

termes émouvants la perte du céîè
bre académicien et déclarent que
l'hellénisme lui doit un© reconnais-
sauce éternelle.

ЯЛ .AtlHLbfc1-A!W.. ЛmUSOL1

EN ARMÉNIE
~

Le Acur East Relief annonce que
l'Angleterre, la France et les Etats-Uni-
étaient représentés à Alexandropol la
semaine de! ntère lors de l'inai guration
de 1er hôpital pour femmes en Arménie.
Cette institution, placée sous la difeb-
tion du Dr Meiconian ô§t logée dans le

local de l'ancien hôtel d'Italie, le plus Ьт
édifice d'avant guerr- du Caucase.

Le gouvernement arménien a demandé
au Dr américain Dow and Blythe de ser-

vir en qualité de conseiller auprès du

personnel ûe cette insiiiutioo

On mande d'Alexandropo! que M. An-
derson de Middleton et M Roy Davis de

Monticelio tous deux membres du comité
desecouis américain ont effectué avec

succès l'ascension du Mont Alagueuz, le

Mont-Blanc de l'Arménie.
Ils rencontrèrent au cours de leur as-

cension une bande de brigands kurdes

qui ouvrirent contre eux un feu nourri.
Heureusement sans les atteindre.

îfatiofi,
fê'e de

saison

On manda de Paris •:

M Gustave Fougères, l'éminèht pro-
feseur d'Archéologie a la Sorbonne, à
donné, mardi dernier, à i'amphdhéâtre
Richelieu, une conférence des plus in
téressantes sur les diverses patries de
l'Hedénisrne. Ses nombreux auditeurs lui
ont fait la plus chaleureuse ovation.

Le 'ctra'éfencief) avec fine éloquence
'oute de g»tice athénienne e une élégance
?o ite de sobriété parisienne^ a rbmcfitâ
jusqu'aux plus Anciennes civilisations—
ci'étoise. halladique, mycénienne, dorique
— pour montrer la superposition succès-
sive et l'entrecroisement des diverses in-

flaences, dans le domaine de l'art comme
de la pensée) superposition et entrec Ci
sement qui noua permettent de bien
marquer qu'à son origine, comme aussi

par la suite, l'Hellénisme n'a point eu

une seule patrie, mais plusieurs indépen-
dantes et autonomes dans le temps comme
d ms l'espace et pourtant reliées entre
e-Es par le lien que leur donnait le génie
llellén que, ce génie fait d'une vie et
d'une puissance d'adaptation remarqua-
btes.

« FrnQst henan, a dit M. Fougères, a

paré du miracle grec Et il y eut main
tes personne qui lui ont г.- proché d'à-
voD exagéré. Eh ! bien, quant 0 moi, non
seulement j'estime qu'il n'a pas exagéré,
mais je surenchéris encore II n'y a pas Un
miracle grie y fi У a 1 ne série de miracles
grecs, dont chacun consiste en coite fa-
culte merveilleuse de l'Hellénisme d'avoir
f 6 :oj<. urs été, pour employer une exprès-
sion fam I ère, % à !d page *, d'avoir tou-
joui's répondu, et de manière parfaite,
aux beso^fls e HtMiqUes et sociaux d»-

l'époque actuelle. *

G est l'Institut néo-grec de la Faculté
des Lettres da l'Université de Paris qui a
organisé cette conférence, laquel'e. d ad
loirs, fait partie de toute une série,
«■шшмшййаам

Saint-Benoit est un véritable foyer ar-

tistique. La tradition veut que tout ce
qu'on y représente sbit parfait. On se

rappelle le succès de l'Aiglon, d 'Athalie,
du Malade imaginaire, des Erynnies.
Mais dimanche dernier une plus grande
surprise nous était réservée avec le Boar-
geoii gentilhomme, cette délicieuse со-
médie de Molière, «de le public a ap-
plaudie avec enthousiasme. Il a encore
une fois été prouvé, qu'une petite France
existe ici à Constantinople où l'on tient
à faire revivre l'esprit de là-bas.
Décors, acteurs, musique* fîg

tout a contribué pour faire de la
dimanche le great event de la
Molière.

A 3 heures très précises, la séance
Commençait aux gens de la *Marseillaise».
Déjà hti premier rang avaiefet pris plabe
les (personnalités de ШаН^и'е, dont \ Û. de
Ghambreii, représentant ie général Pellé,
haut-Commissaire de France, les géné-
raux Ch^rpy et Filonneau, M Bianchong,
directeur du Lycée Impérial de Galatâ-
Зэг&ь M. Lbbry, Visiteur dés LaSaVis-
tés, été.-, 'etê.

Lé rideau §0 lève, Uhdis que l'orches-
tre attaque les premières mesures de
la musique de scène que Lu 11
a spécialement compos © pour le
Bourgeois Gentilhomme. C'est Un ravis-
sèment d eh rend ré là voiX si bien timbrée
du petit E Canzi qui chante ie m'dl'-
ôeau d ouverture aV'e'c ah Véritable ta-
lent. Puis apparaissent lour à tour P.
Uâlafet, en maître de danses, J Gonstan-
tinoff, en maître de mus qué, tous deux,
dans la peau d 5 leur personnage. Voilà
enfin Ma Robin, l'irrésistible Bourgeois
gentilhomme, qui ë'«et tiré avec Une
maestria dlgfië de toutes les félicitations
du rôb écrasant qu'il aVait à tenir. Sirn-
pie darts son d b;t, chahnàht dahs sa

mimique^ il a été parfait en tous points.
Le maître tailleur (Joffredy), très g:n-

til. Mais a'ors, on se demande si С Z ifi-
riadès, secondé par Cr. Ëleftériadès, n'e&t
pas un danseur professionnel. Il a suffi d
voir l'ampleur et la souplesse db ses ges-
tes, peut1 геиШг à jamais le tango et le
fox-trott. Les peths danseurs ont charmé
par leur grâce toute l'assistance, M.
Keussy, (professeur de philosophie) a
donné l'amour de cette science à ceux
qui ne l'avaient pas, mais il allait dé»
Chaîner un délire d'enthousiasme au dm-
nie!' acte, lors de l'ihvesiithre eh пШ
mambucii!, qui a été un véritable triom-
phe, tant pour ks acteurs que pour les
figurants et les musiciens. Oa ne pou-
vait vraiment mieux, II y eut dans la
salle qui parlèrent d'une analogie avec ia
mise en scène pourtant asstg riche de
l'Atlantide line mention spéciale pour ia
scène principale du § ne acte qui a été
enlevée par Lucfie fit B.Ilesre) une au-

thehtique marquise de Watteau — que
n'est-eile née jeune fi l ! Ghonte (A
Spolianrity) très remarque pour sa bonne
diction, ainsi que Govieiie (J. Père; ) qui
sut faire honneur à Ry'vetie et Nico'e
(Ë Iknriftt) une soubrette délicieuse
Mme Jourdain (M'fe Panayotidô.-) a été
nés applaudie mâlg'ê lys extravagances
de son mari. Doran e (Fit y Nédjad) et
Dorimène (Jérusalem) se sont liés bien
acquittés de leur rite.
Mentionnons, en passant, la petite

danse exécutée t fis griaôkuSëmen» par
te garçon tai leur (Ët Lac:-z-) de même
que les deux acolyte- de M, Gmmi, J
Bucetrer et G 11 Honnegger, et R. P. ch et
S. Pios, deux vakts itnpertmb b es
L"s costume? d 1 temps, la musiqie

spécialement orchestiée pour la créons-
tance p u' M Paidgon et dirigée parle
Mo K-usey, 'es décors dus au pmo au de
M. R. Lolahttlla et surtout ks ballets
organisés par M» ie Baron Ëng»- hardt,
ont clôturé la fé e au milieu des appku
dk.sements fraiHiques de la fou e. L-
tout était digne des meilleurs th à iv..-
et une part de l'honneur 14vient à MM.
D.-sc 1 lîi et Picard qui ont si bi< n su ilч: -

raoniser les d lie en tes par les pour fora;' г
un ensemble qui fut un vé/itable chef
d'LCuvre,

L. Varjabedian.

AMBASSAD S

ET LÉGATIONS

Mme Ëaranowki recevra
5 heures.

demain .29 à
sa

L'assistance italienne
яи* émigrés masHlmans

Lè marquis Garroni, naot-Commisgàire
du gouvernement ita ieD, a rendu h er vi-j
site à Ilamdi b y, directeur général des

émigrés tures, pour lui communiquer la
décision de son gouvernement au sujet de
l'assistance f|ue Celui Ci accordera à l'a*
venir à cés émigrés, à l'instar des gou-
vernements britannique et français.

L*3 g'néra! Monbelli, commandant dts
forces itadifhnnes d'oCcupation de Gons-
tantinople, a visité diffiahcfië èfi Chmpa-
|uie de ilumdi Ii v, direetèur général des
émigrés, les mohadjirs se trouvant ins-
tallésd-ns la filature d Eyoub Sultan et

à Bayazii.
еошиндит!. GRECpUE

ii. 1 ■ ■ Сй

Les sept métropolites dissidents se pre-
posent de se reunir à Rodosto pour dé-
libérer sur la ligne de conduite a adop-
ter à l'égard du Patfiaiehe Mélétioe,
qu 'ils Rë VëQiétii pas encore recénnaime.

— Ën remplacement de M-. GnnS &hti-
nidisi dèmissiônoaire, les deux corps

Au palais
Les ministres se scirit Fefidus diman-

che in corpore au palais pour sonmëtilS
au Sultan leurs félicitations à l'occasion
du LtïUï-Miradj. Ils se sont ensuite ren-

dus ch^r, le prince héritier.
Hommage dëâ émigrés tttiisUimans

â 1ЙГЙ1 Pellé
Un magn.'que bouquet a été offert

nom des réfugi s turcs et de la direction
des émigrés à Constantinople à Mme la
généra le Pellé, femme du Haut-Gommis-
Çaire du gouvernement hanékiS à l'dbCa-
smn de la missande de Йа filléttë ël èfi

hommage de leur profonde reconnaissance.
Les Russes à Berlin

On mande de В rlin qu'un prince et une

firih8e§§© rhsSbs jouaHt.de la rbalalaïka»
pour vivre ont été arrêtés par la pclicS
dans une club avec un foule d'autres ré-

fug és parmi lesquels se trouvaient d'an-
ci ns officiers snpérieurs tzrristes et des
officiers ds l'armée rouge. La plupart de
ceux-ci seront rapatriés.

fceâ biens ^akouf?
La commission de l'Ëvkaf instituée ai

ministère des finances s'occupe du mode
d'administration des biens vakoufs se

trouvant dans les pays étrangers est dans
Ш tefritfiTes cédés, âîhsl qiiS dh i&
tion de l'évacuation des immeubles va-

koufs situés dans les zones occupées. Les
décisions prises ne seront mises en vi-
gueur qu'après la conclusion de la paix.

A 1ц Ire семг martiale
Le générai de diVisiofi tldufcliid pacha,

de la Ire cour martiale, a donné sa

« L'école des Mineures »

Nous rappelons que c'est demain qu'au-
ra lieu au Giné-Magie, à о 1(2 p. m. la

représentation cinématographique de g lia
dont les recettes doivent contribuer à la
fondation d'une « Ecole de mineures > et

qui est placée sous le patronage de la

«Ligue civique du bien public » on peut
être assuré que le généreux concours de
tous permettra d'enregistrer le grand suc-
ces que mérite une œuvre aussi émi-
nemment philanthropique,

La guerre en Anatolie
Communiqué officiel hellénique

25 mars.

Front de Dorylée. — Une forte
reconnaissance ennemie, avec des
mitrailleuses, a tenté une attaqn >

contre un point de noDe ligne de
front dans l t région de Guem'ek.
Une contre-attaque de notre ptrt
a culbuté l'assaillant et l'a obligé
de se retirer en désordre avec de
lourdes pertes.
Front d'Afion-Kara -Hissar.—Bien

à signaler. Sariyannis.

Les réfugiés

CHRONIQUE >PORT]VE

Londres, 26,— Un piêt de 10,000
livres sterling a été offert par le go 11 ver-

nement britannique, pour voir assurer

par M. Narren, lo maintien ou i'evacua-
tion des réfugiés russes résidant en

Egypte, Malte ou Chypre.
M. Nansen désigna ie colonel Procter

comme représentant à Constantinople
pour exécuter les arrangemen s.

La S.D N décida de transmettre au

présidendde la conférence de Gêoes les
résultats de ia coaférê»ce sanitaire de
arxovie.

Maktrikeuy
Gaci 11g Syndicale

La Société du Champ de courses
de M ïkrikeuy (M,dcnkeuy Baciog
Syndicale) a l'tionaeur d'informer
le public, qu'elle sa tient à sa

disposition pour tous renseigne-
ments concernant les courses dont
ia premiè.e réunion aure lieu 7e
21 mai prochain sur la terrain de
Veli Elfendi à Maknkeuy.
Elie s'empressera de donner ces

renseignements avec la plus grande
célérité à toute personne qui en
fera la demande.

Les personnes qui désireraient
Щ j inscrire leur nom et leur adresse

fUSS€S âu siège central du Syndicat rece-
vront régulièrement les prograra-
mes.

Grande rue de Péra N0 271,
Appartement Gaiata-Séraï.

tu quelques lignes
La section civile du conseil d'Etat a

décidé ia mise en jugement de Sulih pa-
cha, ex-préfet de la ville.

'■ "

„ , j démission et a été remolacé par le gèneconstitués du Patnarchi œcumen que ont , . , . y
^ ®

élu hier le Dr Macridis membre du con-

seil national.
— Le Dr A. Pappas, membre du con-

seil national, a donne sa démission.

CG&fifôUNAUTÊ ARMENIENNE

Le Studio du « FoVer d'art arménien »

a été inauguré h er. Les divers cours da

littérature, de théirre, et des beaux*vrts
sont enseignés de 5 a 7 heures du soir
dans la salle de la bibliothèque narionale

et à 1 école E-s ;yan de Pera. Ceux qui
désirent suivre ces cours payent
2 livres §0 par meis. Pou? les cours d-i

spécial latiôn, là cotisation mensue le est

de 5 1;viea Lp s membres auxi iaires du

Foyer d art ont la faculté de suivre ces

cours moyennant le paiement d'une demi-

cotisation

COMMUNAUTÉ ISRAELITE

La matiBéa théâtrale et dansante cr-

ganisée dimanche par la Société des De-
moïse Iles Israélites de Micrikuy au pio-
fit de ses œ ivres de bienfaisance dans la

salle du club grec « Eoossis » obtint un

succès du meilleur a'oi, g âce a l'activité

déployée par le comité d'organisation
composé de Mines F. Abouisac, Ë G' hen,
Beh.r, de Miles Cohen, D. Menahsm,
Qrespi et Béfiar.

La partie théâtrale comportait Une

pièce de Gourtefine Le commissaire est

bon enfant, chef d'œuvre de verve et

d'esprit interprété a souhait par les ar-

ristes amateurs suivants :

MileGo'dberg, MM Franco et Pas, qui
furent Vivement ot jus.ement spp audi-,
M. Franco se révéla en outre excelknt

pianiste dans l'e.xëoulion du « Rondo Ca-

pricioso » de « Mendelsohn » et la «Го-

lonaise de Chopin. »

Une sauterie très animée clôtura allé-

grement cette fête dont ch. eun emporta
le meilleur souvenir.

-(0-
Noureddîn et Nihad paohas

D'après quelques renseignements non

encore confirmes Noureddm pacha, ex-

commandant de l'armée de S vas, irn-

p iqué dans le mouvem-nt enveriéte, au-

raie été ex é à Kotz-hissar. eux en\i'rn

d a Gnstamorra Q ianr à N'had \ a ha, so •

ifiterrogitoirevient seulement de prenne
fia.

L'Entente Libérais
Le parti da l Entent® Libérale s'est

réuni sous 'a piésidèndé de Djémal b y
pour d'libérer sur ia situation politique
Il aurait décidé de maintenir la neutralité

jusqu'à la réalisation de Parmisrice et

d'appuyer l 'action de 3a Porte ap ès l'éva-
cuation de i'A-ie Mineure par ies Grecs

La taxe sur les spectacles
La lr)i sur les spetac'es est mise en

vigueur depuis hier Des msiructionsgmi
été donnés à cet effet à la direction g-mô-
raie de la police.

Le « Siabat l$âter »

à Constantinople
STABAT MATER de Rosoni est une

d-s œuvres ies plus remarquables de la

musique vocale et instrumentale. Rossins
y l'ait valoir ies qualités les pius fines du

g nie italien : mélodie, chœur grandie.- -,
masses orchestrales, l entimenfs re'iguux
3 la portée de tons les pobl es к suff r»
de dire, que, Tro«vpenae , l'imprésario,
qui a le premier eu la pensée d- faire
écouter le «Stabat Mater» à Paris a

réaliser une affaire d'or. Et I on était m
1842 quand cette œuvre géniale fut pour
la seconde fois offerte au public de b >

logoe on vendit pour la première joc -

née plus ds 8 000 bi-lets Rossini l u

porté en tr omphe et Donizetti, qui d.-rj-

gea l'orchestre, écrivit à un ami. q-m
l'histoire musicale n'avait jamais encore

enregistré un triomphe pareil. Lo «Stabu
Mater» sera écouté r. Constantinople pour
ia première fois sous l t direction du re-

nommé ch'f d'orchestre N Konroff,
auteur de l'opéra «Irène» et du balle'.
Légende Norvégienne» avec la bienvei'-

lante participation de Mme A. Favieil

(soprano) et le concours de meilleurs ar-

listes d'opéra; Mme K. Wassenka (mr-zzo-
soprano), F- De Neri I: ténor) et N. Kou-
dratieff (basse).

ral de brigade AbJul Kérim pacha
Uns éclipse ds soleil

Une éclipse partielle de soleil aura lie и

aujourd'hui a L h ures 84 de l'après-midi.
E le atteindra son maximnm à 6 h. 54.

Départ de touristes
Las touristes anglais агпуез l'autre

jour à Gonstautiuop e â bord du yaclit
Meleor sdnt partis hier pour le Pirée.

La Russie sanglante
M Lambert a déclaré à la Chambre

des Communes que les autorités soviéri-

ques av. ient depiJ.is le mois d'octobre
19 i7 procède a l'execuiiun de 28 èvêqifes
12lô popes, 6 775 ins ituteurs 8,800 rné-
decins, 54,650 officiers, 260.000 soldats,
10,500 commissaires de police, 48.600
agents da police, 12,950 piopri tai es
fonciers, 355.250 intellectuels 193,350
ouvriers et 914,000 paysans. La Russie

rouge n'a pas en vérité volé son no n.

La soirée de Giovani Esploratori
Contrairement à l'annonce précédents

la troipe italienne du Nouveau Théâtre
donnera jeudi p o ihiin en soirée au bené-
fice de Giovani E-ploratori, ie Bal Taba-
rin la célébré opérette de M. Lombardo.

Les «Amis du Théâtre »

second des spectacles organisés
s Amis du Théâtre sera donné
prochain, 80 ma.s, à б heures,
la salie des fêtes dd l'Union fran-

La farce de l'avocat

Le

par 1

jeudi
a ans

çaise.
Au programme

Patelin
Causerie de M Charles Martain, pro-

fesseor au tycée de Gaiata-Séraï. La

musique du С O.C. prêtera également
son concoure.

Nous rapppebns que ces représenta-
tions sont publiques et gratuhes. 3

L'Amicale
Vo'c.i le programme de ce soir :

1.— Ouverture de Cavalerie Légère,Suppé
(ochestre).

2 —Don Juan, Moz ut (orchestre)
3.—Gavorie, Popper (solo violonceTe).
4 —Col Nidrei, Bruc-h (orchestre)
5 —Val e, Mo.-kuv>ki (orchestre).
6 —Sonate pour piano et violon, César

F ai к
7. —Eugène Onéguine, Tchaikowsk'(piano

so'o tenu par M ne Ariadna Rouma-
now )

liA SCENE Ш L'ECRAN
La dernière semaine

l'Opérette Italienne
La troupe italienne du Nouveau

Th'âtre vous annonce ses derniers spec-
racles devant s'embarquer au cummen-

cornent de ia semaine prochaine pour
1 Espagne La réduction de ses prix des
places a fait revenir au Th âire la foule
■N- premiers jours et (out fait prévoir
que la saison se terminera par des salles
combiis.

Ce soir mardi à 9 h 30 encore une

création. On jouera Mammola une opéra
comique de grande envergure que les
amateurs de la bonne musique ne doivent

pas manquer.
Demain mercredi dernière reprise de

La Rose de Stamboul
Jeudi soirée des boy-rcouts italiens on

donnera Bal labarin.
Vendredi en matinée à 2 h 30

FASHINGSFEE
en soirée première de ia célébré opérette
unique Histoire d un Pierrot.
Location з.и Nouveau Théâtre.

РВШАШ
Tous les soirs triomphe de

l'Opérette Russe
dans sonnousreau lépertoire.

À l'étude :

Mazurka Bleue
On commence par

la troupe de music-hall et

CŒUR DE PIERROT
fantaisie ballet de Ch. Stavil

A minuit : CABARET GAI

m
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La Bourse I DERNIERE HEURE
Cours de« feh95 ët saîêii?8

27 mars 1922
fournis par la Maison de Banque

PSALTY FRERES
57 Galata,Mthtned Ali pacha han 57

Têléphnrtb fiQb
COURS DES MONNAIES

L'Or 665 -

Banque Ottomane 276 —

Livres Sterling 663 —

Francs FrsheWs sfê —

tirés italiennes 155 —

Drachmes 110 50
Dollars 150 —

Lei Roumains 22 -

Marks 9 ^

GStfffiiilies Âùtiicb. 24,40
Levas 20 25

COURS DES CHANGES
New-York 66 25
Londres 665 —

Paris 7 28
Genève S 38

12 82
Athènes
Berlin 215 —

Vienne
Sofia S8 50
Bucarest 22 -

Лт81в^ат 1 73

Prague 1 37 -

La liberté religieuse
Athènes, 26 mars.

A la tihamëre аи eeurs de la dis-
cussion sur l'article de la Consiitu-
ion relatif à la liberté religieuse,
e député musulman Abas Seïd re-

eVa Ij'je la Gfèee est le teereeau des
ibertés. (Bosphore)

La Banca di Sconto

T. 1. —Le Moniteur
aujourd'hui le

Rome, 2A
nffibtel publie,
concordat relatif à
S< onto.

la Banca
texte du

Italiana di

apprenons de
certaine r ue le commîssnri rf
des affaires étrangères d'An

gora a fait savoir télégra hi- .

quemen t aux représentants des
puissances alliées en notre ville
qiië lit note relative à Itl propo-■
sition d'armistice a été trans-

mise au gén ralissime de l'ar•

mée kéma liste qui devr t se

prononcer définitivementquant
aux questions d'ordre mili-
taire.

Après que le commandement
en chef aura fait сот aifre
son point de vue, à ce sujet,
la grande assemblée nationale

s'empresser 1 de transmettre
li réponse d'Angora aux gou-

versements alliés

REVUE 1)1 U

a réponse d'Angora

Le retour d'izzet paciiâ
Le maréchal Izzet pacha, chef

de la délégation de la Sublime
Poite, quitte aujourd'hui Paris pour
rentrer directement à Constantino-
pie où il est attendu dans i'après-
midi de samedi prochain.

Hamid et Saf'vet beys, membres
de la délégation de Youssouf Ké-
mal Ьзу, sont attendus, ce soir, à

source ! Gonstantinopb.

PRESSE TURQUE
Deux points dilileiles

Le Peyam-Sabah se demande
comment il a été possible de con

cilier Ts problèmes de la ques
tion d'Orient avec le point de vue

extrémiste d'Angora, et dans quelle
mesure la question des capitula
tions a été modifiée par les puis
sances.
Ali Kémal bey trouve qu'il y

deux points difficiles dans les né

gociations pour la conclusion de

paix en Orient ; lo la dtfense des
droits des minorités, 2o la ques
tion arménienne.

Lorsque l'on parle de la défense d;

droits des miEO"ités en Turquie, il im

porte d'être circonspect car nous devon

être convaincu que ces garanties imp
quent des brèches faites

"

à notre indé

pendance. Les alliés ne disent-ils pas

qu'ils ne peuvent laisser les éléments non
musulmans sons la rouveraineté turque
n'ayant pas confiance en celle ci ? Dans

tous les cas cette cond bon est inconci

fiable avec le droit à l'indépendance
la Turquie.

Eu ce qui concerne la question armé

nienne elle se rattache au même princi
pe et est aussi obsédante que la question
précédente
Nous nous trouvons à un tournant «

notre histoire. Nous devons écrire 'a v

rité. Un temps, c'étaient les unionistes,
maintenant ce sont ies kérna listes qui se
livrent à »ou tes sortes de manœuvres.

Entre leurs mains, nous ne réaliserons

jamais no? aspirations.
Que fera Angora?

L'Iléri estime que les Turcs ne

sont pas obligés de se dépêcher
pour conclure la paix, ni d'assurer
le développement commercial du
monde, il compare la proposition
d'armistice faite par le conseil des
Trois à l'armistice de Moudros.

Nous ne pouvons plus accepter un pa-
reil armistice. Ce que nous pouvons affir-

mer d'ores et dej^ c'est que l'assemblée

nationale et le gouvernement d'Angora
vont poursuivre jusqu'à la fin, avec une

grande intelligence la défense des inté-

rèts supérieurs de la patrie. Comme l'a

dit le maréchal Foch : « La paix, la vie-

toire, ce sont les armées qui la gagnent,
mais les diplomates la perdent.
Giàce à Dieu, comme nous n'avons

pas de diplomates, nous n'avons rien à

perdre.
Les dangers

Le Tevhidi-Efkiar n'est pas ras-
suré sur la situation qu'il considère
encore comme trop obscure.

Les Turcs ont le droit de s'effaroucher
et de témoigner de quelque réserve en

face de toutes propositions émanant de

l'Europe. Ce ne sont pas les Turcs qui
sont responsables du retard apporté à la
conclusion de la paix depuis l'armistice

Les Turcs ont eu leur pacte natioaai.

Le moede occidental n'a pu par contre

faire preuve d'esprit de suite au cours de

ces années d'armistice.
Qui peut nous assurer que même au

cas d'évacuation des territoires de l'Asie

Mineure par la Grèce r-оз autres reven-

dications seiont satisfaites ?

PRESSE ARMENIENNE

Pas de satisfaction partielle
mais la réalisation des as-

pirations arméniennes.

Le Djagadamcird déclare que
les Turcs veulent donner l'im-

pression qu'ils auront fait le maxi-

mum de concessions en donnant
une certaine satisfaction aux re-

vendications arméniennes. Notre
çonfièie affirme une fois encore

Congrès panliellénique
à Londres

On mande da Londres que sur Fini ia'ive
du comité de la défense natjona e cor.sti
tué récemment à Londres un congrès
panheliéniqne sera convoqué le 2 avri
dans la capitale anglaise en vue de déli

bérer sur les mesures à prendie pour
défendre les droits et les intérêts grecs
en Asie Mineure. Toutes les colonies
grecques de l'étranger sont invitées à se

faire représenter à ce congrès.
Le départ de Youssouf

Kémal bey
Paris, 2G. T H R. — Youssouf Kémal

bey, ministre des affaires étrangères du

gouvernement d'Angora, et président de
la délégation kémaliste, revenu récem-
ment à Londres, quitta Paris samedi
soir par l'Orient-Express pour Varna, où
il s'embarquera sur un torpilleur fran-

çais à destination d'Iuébolou d'où il ga-
gneia Angora.

Les Etats-Uunis
interviennent

en faveur de l'Arménie
Londres, 25.—L'ambassadeur d'Amé

rique à Londres s'est rrndu auprès du

président du conseil arg'ais pour le pri
au nom de son gouvernement de prendre
en considération, dans le règlement de la

question orientale, les inteiè s et l'ave-
ntr du peuple arménion.

Le général Papoulas
à Athènes

Alhôoes, 26 — Le général Papoulas,
interrogé par les représentants de la

presse, a déclaré que l'armée n'attend

que l'ordre d'avancer. Le général a fait

ressortir que la question d'armistice est

d'une grrnde importance pour la Grèce et

que de la décision à prendre à ce sujet
dépend lo succès de la cause grecque. En

concluant, il déclara qu'en sa quali é de

militaire il doit fournir au gouvernement
des exp ications sur la situation strate-

giqne de la Grèce en Anatolie En tout

cas, il devrait s'incliner devant les d ci-
sions du geuvernement.

M. Scîianzsr quitte Paris
Paris, 26. T.H.R.— M. Schanzer

quittera Paris, à minuit, pour
Londres; ii s'entretiendra, demain,
avec M. Lloyd George.

Les réfugies russes
à Constantinople

Paris, 26 T.H.R. — Le consei
de la Société des nations adop'a,
ce matin, un projet de résolution
au sujet des réfugiés russes de
Constantinople. Il décida d'inviter
tous les gouvernements de faciliter
l'évacuation et la répartition des
réfugiés russes de Constantinople
dans les pays slaves disposés à les
recevoir, et attirer l'attention sur
les demandes de M. Nansen, afin
de rerncd e: à la situation des ré-
fugiés.

M. Lloyd George quitte Criccieth
Londres, 26. T.H.R.— M. L'oyd

George, dont l'état de santé s'est
amélioré, quittera Criccieth pour
se rendre aux Chequers où il pas-
sera la plus grande partie de la
semaine.

La conférence des experts alliés
Paris, 26. T.H.R. — La confé-

rence préparatoire des experts al-
liés s'occupera des questions mo-
nét&ires et de ia dette russe.

La police allemande
Berlin, 26. T.H.R. — La com-

mission de contrôle militaire inte-
rallie e adressa une note deman-
dant que tous les Etats allemands
reconnaissent, avant le cinq avril,
ies ptincipes établis à Boulogne et
à Paris que la police d'ordre aile-
mande soit ramenée à t'organisa-
tion de 1У13.

La conférence de Spa
Paris, 26. T.H.R,— Les journaux

rappellent qu'aux termes des con-

férences de Spa, la France accor-
dait à l'Allemagne par tonne de
chat bon livrée une bonification de
huit francs destinée à l'amélioration
de la situation alimentaire des ou

vtiers allemands. Actuellement
Cette bonification reçoit une autre
destination.
En elfet, c'est Hugo Stinnes qui

reçoit un cadeau de huit francs par
tonne de charbon.

LE COIN DES POÈTES

EN PENITENCE
Tibi Maria Semper

Bébé m'a mis en pénitence !...
Voilà bientôt plus de vingt jours,
Que le vent souffle d'importance,
Au baromètre des Amours.

Pins de b isers, plus de sOufitéê,
Plus de bonjour, plus de bonsoir,
A tout moment mon cœur soupire :

Qu'il est affreux mon désespoir !

J'ai beau m'y prendre par les armes,
Oa menacer de me hier,
Bébé se fiche de mes larmes
Et rit à me stupéfier.

C'est, parait-il, un très grand crime
Qu'il va falloir expier,
Voilà pourquoi Bébé s'escrime
El ne veut pas s'apitoyer.

ПЕIX QWEST-IONS
Quelle est une d s étoiles de l écran

dont tout le monde parle aujourd liai ?
*

* *

Quel est le chef-d'œuvre de

POLA NEGRI ?

PEUX REPONSES

POLA NEGRI

mme

Pourtant Bébé sait que je l'aime,
Mais les bébés sont entêtés,
Ils s'en vont toujours aux extrêmes,
Et font très mal sans se douter.

L. Varjabédian.

Société Anonyme Ottomane
d'Electricité

DUBARRY

i
LLOYD TRIESTINO

AVIS

La main de la justice
Les voleurs qui, ces derniers temps, se

iivrent, sur une vaste échelle, à Fexploi-
tation de leur métier commencent-tout
le môme à être serrés de près. Mihran,
l'auteur du vol de 500 livres livres per-
pétré au domicile d'Osman agha, dans les

parages de Ste Soph : e a été reconnu

comme un ancien repris de justice et
condamné à 6 années de travaux forcés.
En outre, la police a mis la main au

collet d'un certain Ali qui de connivence 1

avec quelques complices réussit, comme
nous l'avons déjà dit, à s'introduire par
L fenêtre ch< z M. Aristidi, au Taxim et
ii enlever 360 livres, ainsi que deux

costumes, un pardessus et une montre
enoravec chaine. Celui ci dénoça aus-

sitôt son complice Mehmed qui fut arrêté
sur-Ie champ. Le plus p quant de l'affai-
re c'est qu'un troisième complice llrahim
profitant de l'arrestation de ce dernier
s'empressa de se rendre chez lui pour rafler
le produit du larcin. Mais, à la sortie, il
fut cueilli par les agents et le soir même
le trio se retrouvant sous les verrous, en

train de méditer sur les dangers des fenê-
très ouvertes qui certaines fois se trans-Imerc
forment en rfiège à voleurs.

Fiancés tragiques
Le chauffeur Georges qui, depuis une

année, vivait en complète mésintelligence
avec sa fiancée Mlle Virginie, se rendait

dimanche, au domicile de cette dernière,
sis à Férikeuy, et déchargeait brusque-
ment sur elle son revolver. La sœur de la

liancée, Mile Angèle qui survint sur ces

♦mtrefaits reçut elle même une balle.
L'agresseur tournant ensuite son arme

contre lui même se logea une balle dans

que la question arménienne ne f
saurait être résolue par la rétro-
cession au peuple arménien d'une
faible partie de ses droits.

Le pœjet wilsooien est la meilleure
base pour amener une conclusion logi-
que et naturelle et pour rémedier provi
soiremect à l'injustice histor:que. Quel-
les que soient les modifications à apnor-
ter à ce projet, ses principes doivent
être luissés intangibles à savoir l'issue
vers la mer avec un large hintefland qui
puisse se suffire à lui-même. Des di-po-
siUons ou des frontières artificielles ne

sauraient convenir notamment an plateau
arménien qui forme en soi un tout corn-

pact.
Les revendications du peuple martyr

ont été longtemps négligées. Ce qui sera
décidé cette fois-ci doit être la réadsa-
tion d'un modeste projet et non d'une pa-
rodie. La preuve de la justice, de Fin té-

grité la plus élémentaire consistera en

l'évacuation non seulement des territoi-
res se trouvant dans ies anciennes dmites
de la Russie mais encore de ceux assu-

jettis au joug de la Turquie pour qu'il
soit possible d'unir et de compléter l'Etat
arménien, le rendre viable tant au point
de vue stratégique qu'au point de vue S

ethnique et économique L'autre coté fie

la cause arménienne est la question de j
la Cilicie. Sans un régime spécial pour f
ce littoral de la Méditerranée, i! nous j
est impossible de décider les réfugiés à f
réintégrer leurs foyers. Il y va de l'inté-j
rêt même des Turcs et de nos amis.

étrangers que cette revend cation aussi

soit léalisée, car-sans le peuple armé-

nien, la Cdicie sera transformée e 1 une

contrée stêiilo comme tl e l'est actuelle-
ment.

vie drôle- La
et la vie triste

Le roman d'une princesse
La disparition mystérieuse de

Prière à nos correspondants de

n'écrire que sur un seul côté de ia

feuille.

a pnn
cesse Djeiilé, épouse du rrgogiant Ali
bey, domicilié à Arnaoutkeuy, a susc.té
ces jours derniers une Yive curiosité.
Voici les faits ;

fon mari qui
entre'lent des relations commerciales
avec Batoum, est obligé de quitter sou
vent le domicile conjugal pour entre-
prendre des voyages d affaires. Or, un

jour, sans tambour ni trompette, la priri-
cesse disparut de ch z elle et Ali bay, à
son.retour, trouva la cage vide et l'oiseau
envolé.

Un moment, la fortune de la princesse
fit supposer un gaet-spens ou un meur-
tre. Mais les angoisses du mari viennent
d'être atténuées, gtâce à une lettre que
son épouse vient de lui adresser... de
Vienne. Seulement, autre point mysté-
lieux ; la lettre est rédigée en turc, alors
que la princesse ne connait pas un mot
de cette langue. Par ailleurs un journal
turc annonce que selon des renseigne-
ments recueillis à une source digne de
[foi, Djélilé hanourn est partie seule pour
Vienne le 4 février... Les émotions d'Aii
bey ne sont point près de finir.
Le cas de l'avocat Faïk effendl
Nous avons annoncé l'arrestation de

l'avocat Eumer Foïk effendi qui écroué
l'année dernière une première fois sons
1 inculpation d'avoir causé la mort de
son épouse, avait réussi a prendre la
fuite. L'instruction de l'affaire ayant été
confiée à Nr'it bey, celui-ci a décidé de
réexaminer les circonstances dans les-
quelles est décédée la femme de l'avocat
Nazima hanûum, qui dût être transférée
à l'Hôpital pour y subir une opération
chirurgicale Naïl bey a donc léclamé à
l'hôpital un rapport circonstancié sur le-

. qu 1 il compte baser ses conclusions.

Le bateau (JIIIil IXAЕЕ partira
~ .. , , « гл . ^ ~ i mardi 28 Mars à 9 h. a.m.pour Smyrne,

La Société Anonyme L).tom«ne d ELc-1 R.b.Oci0s, Adalia, Limassol, Larnaca,
tr'.cité a l'honneur d'informer les déten- Mersine, Alexandrette, Tripoli, Beyrouth,

, „ , n
. .

-

,<A,v, îCaifa, Jaffa, Port-Saïd et Alexandrie,
leurs de Certificats Provisoires d Obhga- | » '

.. . ,.

Le bateau AFRICA partira jeudi
30 Mars à 4 h. p.m. pour Varna et

Bourgas.
Le bateau fLEOPOElS partira sa-

medi 1er avril à i h. p. m. (Ligne de
luxe) (voie Canal deCcrinthe) pour Pirée,
Corfon, Brindisi, Venise et Trieste«
Le bateau VARNIOLPA est atten-

du dans notre port le 7 avril et repartira
directement pour Odessa.

Pour plus amples renseignements s'a-
tresser à l'Agence générale du LLOYD
TRIESTINO Galata, Moumhané .Téléph.
Para 3127;ou à ses Bureaux de Péra (Pé-
ra-Palace) Téléphone Péra 2490» A Stam-
boni, Messadet Пап, Tél. Stamboul 235.

National S tesm Navigation
Со Ltd of Greece

LIGNE DE NEW-YORK
Le transatlantique

TîlEMISTOCLES
tonnes 18-COO) vitesse 18 nœuds, attendu
de New-York le mercredi 29 crt. parti-
ra le vendredi 3L Mars à 2 h. p.m.direc-
teœent pour Gonstantza.
De retour le 3 Avril il partira des

quais de Galata le mardi 4 Avril à 3
h. p. m pour NEW-YORK touchant
à SMYRNE et LE PIR&E et acceptant
des passagers et marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser

à ia Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce, Galata, A.rabian han, 1er étage.

Péra 3240 8241.

tions Ê'ectricité 5 O[o, Emission 1919,

que par suite des retards intervenus dar.s

la livraison des titres définitifs, l'échange
des certificats provisoires n'a pu encore

être effectué.

L'estampillage de des certificats pro-

visoires en vue du paiement de la con-

trevaleur du coupon N0 б venant à

échéance le 1er avril 1922, sera fait, à

partir de cette d rte, par les soins de la

Banque Impériale Ottomane, Galata, à ses

guichets, ainsi que par le Service des

Titres de la Société Anonyme Ottomane

d'Electricité, à Péra, Métro-Han, 1er

Etage tous les jours ouvrables, sauf les

vendredi, de 9 à 11 h. 1[2 et de 2 à 4

heutes.

Constantinople, le 21 Mars 1922.

fSociété des Tramways
de Constantinople

AVIS
La Société des Tramways de Gonstan-

tinople a l'honneur d'informer les déten-
| Tel

teurs d'Obi gation « Tramways » 5oio.
Emission 1918, que le paiement da la

contrevaleur du coupon N0 8, venant à

échéance le 1er avril 1922, sera effectué,
à partir de cette date, pn' les soins : de

la Banque Impériale Ottomane, Galata,
à ses guichets et de la Banque Com

National Steam Navigation
Go Ltd of Greeco

Ligne. Varna
Le paquebot poste ANDROS atten-

du de Marseille mardi 28 mars, partira le
mardi 28 mars à 3 b. p.m des quais de

'. T J ,
- n ,»

• 1 Galata directement poar Varna acceptant
taie de la Médnerranee, GaU-.a, ainsi Lgg passagers et marchandises.iuco passage

f que par le Service des Titres de la So-j Pour tous renseignements s'adresser à

Tété de» Tramways de Costa*- W (S
nopte, à Péra, Métro-Han, Tél. Pérg Б240 324L
E'age tous les jours ouvrables sauf lesj
Ver dredi.de 9 h. à il h. R2 et de 2 à |National Steam Navigation

heures.

Constantinople, le 21 mars 1922.

La Direct ion.

Société Anonyme Ottomane
la tête. Les trois jeunes gens furent trans
portés à l'hôpital où Mie Angèle et le (du Chemin de fer Métropolitain

de Constantinople
Entre Galata et Péra

AVIS
La Société Anonyme Ottomane du

Chemin de Fer Métropolitain de Çonstan-
tinople entre Galata et Péra, a l'honneur

d'informer les détenteurs d'Obligations
« Tunnel » 5 ojo, Emission 1917, que
le paiement de la eontr valeur du Cou-

pon N0 9, venant à échéance le 1er Avril

1922, sera effectué, à partir de cette date,
par les soins: de la Banque Impériale
Obomane, Galata, à ses guichets et de

la Banque Commerciale de la Méditerra-

née, Galata, ainsi que par le Service des

Titres de la Société Anonyme Ottomane
du Chemin de Fer Métropolitain de Cons-

tantinopie entre Galata et Péra, à Péra,

Métro-Han, 1er Etage tous les jours ou-

vrables, sauf les Vendredi, de 9 à 11, h

1{2 et de 2 à 4 heures.

Constantinople, le 21 mars 1922.

chauffeur succombèrent à leurs blessures.
Le procureur général a été saisi de cette
affaire.

Les écrasés
L'automobile N0 3 t 1147 a renversé

hier devant l'ambassade d'Angleterre à

Péra, le balayeur de rue Abdulrahman
qui a été grièvement b'essé.
— Le nommé Idriss qni se livrait di-

manche au champ de mais du Taxim à
des exercices d'équitation, renversa un

garçonnet nommé Y mni qni fut transporté
en assez mauvais état à l'hôpital grec de
Pera.

Go Ltd o! Greece
Ligne bi-mcnsnelle de Marseille

Le paquebot postcANRROS atten-
du de Marseille le mardi 28 mais par-
tira des quais deGalata le samedi 1 avril
à 3 h. p.m. pour MARSEILLE touchant ù

Smyrne et au Pirée, acceptant des pas-
sagers et marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser à

la Compagnie de Navigation Nationale de

Grèce, Galata, Arabian Ilau, 1er étage
Tél. Pcra 3240 324 b

Avis
Il est porté à la connaissance des inté-

cessés que le pont da Galata seia ouvert
mardi 28 courant de 6 à 7,30 L.T. (p u

tôt que de 6 30 — 7,30 L 'Г ) pour per-
mettre l'installation d'un cable télépho-
nique submarin.

Signé: Capitainerie Alliée de Port.

Avis
Sont à louer par adjudication les deux

immeubles ci-bas situés d3ns la plus cen-

traie position de la rue Kémer Âlti, de
Galata lo grande brasserie, No 44, avec
7 chambres au-dessus ; 2o brasserie et

café, N0 46.
Les intéressés pourront s'adresser à la

direction générale des établissements
ph lanthropiques grecs à Galata, Grand
Millet Han, N0 69, et doivent verser un

acompte de 10 o[0.
Galata, le 9 mars 19^2

Du bureau général
des Etablissements philanthropiques grecs

Cormmicaîo

Banque Hollandaise
pour la Méditerranée

Capital: FI. 25,100,000 dont entieremen
versé: FL 5.100.000

Amsterdam.

Ad evUnre che i touristes 0 quanti
altri intendono visitare I'italia neda

prossima stagione primaverile, si rechmo
in detto paese avanti dèli'imzio dei msg-
giori avvenimenti di culture di arte e

di sport, la R. Ambasciata d'itaha cornu

nica :

Le Esposiziooi Internrzionali che avran-
110 luogo quest'anno in ltalia si apriran-
no od avranno il loro periodo culminante
nel mese di Maggio prossinio, parti-
colarmente per gii ecctzionali Qgori défia
stagione 1 «veina le.

La Fiera Enosizionne Interreszionale
del Libre di Firenze e le sei E^posiozioni
d'arte e di culturaad esse annesse (Ë.-po-
s zione del Libro antico, lllustratorie déco-
ratoridel Libro, Mos tre speciali fotogra-
fmhe,Mostra etorien del'a LegaTura, Mostra
[dei Gartelionisti, Mostra delîa Cnltura
iPopolare) auranno luogo da Maggio a

Agence Maritime J. Arvanitidi Fils
Le bateau ALDO sous pavillon ita-

lien, capitaine Melvatore Zechiero, par-
tira directement pour Batoum le jeudi
30 crt, en acceptent des marchandises,
et passagers de ire, 2me et 3me ciasse.

Pour plus amples renseignements s'a-

dresser à l'agence générale J. Arvanitidi
Fils, 34, Rue de la Douane, à Galata,
Tél. Péra 1766.

Navigation Pandeli Frères
Le paquebot rapideElISTRA TIOS

de 2-OOj tonnes, et vitesse 13 nœuds
disposant de 150 couchettes en 1ère et
2ôme classe, ainsi que de spacieux
entreponts pour passagers de 3ème
classe, partira des quais de Galata
le vendredi 31 Mars à 5 heures du soir,
pour Met Un, Smyrne, Le Pirée, Alexan-
due et Port-Said, acceptant des pas-
sagers et des marchandises.
Pour renseignements complémentaires

s'adresser à l'Agence Grespin, Galata,
Merkez Rthtim han .rez-de-chaussée N0 8»
Télé;Péra 2585 et 20H>.

AT H! N A l К I
Oie Anonymecl'Assurance

au Pirée
Assurances contre les risques
d'incendie et contre ies risques
de Transports maritimes

en tous genres

Agents généraux à Constantinople :

LUpouо Ziealiotti et Fils
I Minerva Han N0 31, 32, 36.

Téléphone Pera 947
!
! Conditions avantageuses
Prompt règlement des sinistres

Placement lie fonds

Siège Social

Succursales î Barcelone-Constan • [tutto Lugim prossimi.
linople-Gênes.

Fondation de : Rotterdarnsche
Bankuerceniginq (Capital et lié-
serves: Pl. 110$00,000).

La Succursale
de Goriistantmo|>le

Galata, Rue Vcïvoda N0 10a

TÉL. PÉRA 2121i2
Tontes opérations de banque

caisse d'épargné.

|SUCRES& CAFÉS f
I Si vous avez des affaires en ^
f sucres et cafés adressez-vous cjs
I à M. Antoine Moscoposios f
^ Ecvcndjogtou Han Noi.

Téléphoné 1887. $
É cooi-iier es expert spécialiste
É en sacres et cafés $

Une longue expérience de ^«rapport. ■

, , I É trente ans garantit l'exécution ФAdressez-vous donc, à cet eftet, à lalT „ 4

Banque g. hamopoulo, I W ponctuelle de vos ordres. I

Ne placez plu^з vos capitaux sans ga-
rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds

i( une garantie sûre et solide, avec des

| intérêts très avantageux, faites vos place-
f ments sur hypothèque d'immeubles de | ^

? Maison do
S Galsta, Buyuk Tuune/ Han, 18-19. ! шШгHfSlïl—-4$ i
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Ministère des finances
AVIS

Un avis avait été pablié ls 14 Mars

1338(1922 au sujet du mode de recours,
à la Banque Impériale Ottomane, par les

porteurs de titres non-gsgés de l'an-

cienne monarchie Austro Hongroise dé-
tenus dans 1 Empire Ottoman.

Des intéressés sont de nouveau in for-
йз£>8 que l'avis en question concerne éga-
bernent les titres non gagés de l'ancienne
monarchie hongroise.

HAUTE COMMISSION DES VENTES
Ministère des finances Téléphone Stamboul 1977
No 324. Adjudication déîinitive du mercredi, 29 mars 1922j

Au dépôt de constructions cTOun-Capan : 3.800 pièces de zinc

(Davy) d'appareils électriques, 252 manches de vrilles de diverses

espèces, 204 faisceaux de fer russe, chaque faisceau se compose
de 3, 4, 5 pièces, dont chacune pèse 15 kilos, 100 faisceaux de fer

lama, chacun se compose de 8 pièces pesant chacune 3 kilos, 1.000
kilos de lattes de fer, 300 tiges de vrilles.

A la fabrique de Zéintin-BourEou ; 1.500 kilos de laque à hé-

fcafe solide contenus dans 3 fûts, 4.000 kilos de laque à l'état liquide
contenus dans 8 fûts aux couleurs jaune et café.

A la fabrique de voiture de Béharié : 10 troncs d'arbres dish

boudak, 4 troncs de pin, 7 pins de Galatz, 20 p'anches (hatil)
résineuses, 6 planches dish boudak se vendront par mètre cube.

Au dépôt des choses non confectionnées de Zéitin-Bournou :

ËSï».*?^к
1 «JeV^teVt'hpO kilos de rivets blanc en fer (pertchine) en paquets de diverses

blique Ottornsne, à Coustantinoplc r-.v?c [ dilDGDSiOD-'Sj 5.CQQ lvbOS 06 rivets DOITS 6Q fOi (pOÎ tC±lH16j QâDS Gv.8

le concours des délégués du Ministère oes j ca[gges t{ô diverses dimension?.
Finances, du Ministère des Travaux Bu-

blics et de la Banque Impériale Otto-
mane.

Gonstantinople, le 1er Mars 1922.

Conseil d'Administration
de iâ Detie Publique Qttoinane

AVIS
Le SIBme tirage des obligations des

Chemins de Fer de la Turquie d'Europe
(Lots Turcs) sera effectué en deux séances

Avis

Au dépôt central de Zéitin-Bournou : 8.000 kilos de clous rivets

rouillas (pertchine) de diverses dimensions, 3.000 kilos dô ceruse

de plomb.
Au dépôt de chemins de fer de San-Stéfano : 150 mètres carrés

de vitres de diverses dimensions, 4.000 kilos de débris de vitres.

La Société des spiritueux
BOSPHORE

TELEPHONE PERA 1103

Vend toutes les boissons et

liqueurs les plus pures et les

plus woffensives. Il faut les

préférer et les demander dans

les principaux établissements.
Demandez le vin tonique et

fortifiant, approuvé et recom-

mandé par les médécins

YIMINKINOKAKAO
SUCCURSALES

Cariikeuy et Balata

Chsmin de fer d'Anatolis
Haïdar-Pacha — Ada-Bazar

Entrepôt et vente d'Objets et cL Marcha dises

ci» о oVi
importés de la Russie par les Réfugiés Russes

GRAND CHOIX, intrô vab'e ai.Peurs, pour

СADISAUX, Jttl41NAGE, COLLECTION, etc.
Objets d'art, d'antiquités et aiticies de taxe, or, ar-

g nterie, bijoux, four ures russes,-tapis d O-^nt, bronz s,

porcelaine, tableaux, cristaux, chaussures, étoîtes, cou

fection etc , etc., etc.

« SOCIÉTÉ BE COMMERCE RUSSE»
Grand'rne de Péra. 58 60. au coin de la r m Mtsk. — TZ'éph. Péra 2907

Itinéraire des lies des Princes
partir du 1er Mars 1922a 1er

Q g»'

On Pont an^L lies

Jours Ordinaires Dimanches

L'Administration de la Dette Publique
Ottomane met en adjudication, par sou-

mission sous pli cacheté, la fourniture de
3.500 kilogrammes de. douilles en plomb.
Les personnes que cet avis pourrait in- j

téresser sont invitées à se présenter au !
bureau de l'Economat pour prendre con- j
naissance du cahier des charges.
L'adjudication aura lieu le 18 avril

1922, à 2 heures p. m.

L'Administration de la Dettte Publique
Ottomane met en adjudication, par sou-

mission sous pli cacheté, la fourniture de
Ь 500 boites en carton dites « coulakli »,
pour la conversation des timbres.
Les personnes que cet avis pourrait

intéresser so*t invitées à se présenter au

bureau de l'Economat pour prendre con-

naissance du cahier des charges.
L'adjudication aura heu le 18 avril

1922, à 2 h. p. m.

E, G. PAUER & G
'E

JEAN SOFIANOS
Marchand tailleur

PERA, Place du Tunnel, No 6
Tissus anglais et français. Cos-

tûmes et nouveautés de la saison.

Coupe anglaise et américaine
gantant le corps. Travail soigné.
Arrivage des Etoffes haute non-

veauté pour la saison d'Eté.
Prix raisonnable et réduit.

Siège Central : GÊNES
SUCCURSALES : Milan, Naples, Trieste, Fiume, Prague, Vienne

Budapest, Zurich, Marseille, Barcelone, Smyrne, Samsoun.

DIRECTION GENERALE POUR L'ORIENT

Ereегоиш Мая, Stamboul, Téléphone: Stamboul 1175,

Représentants eoeelu&ifs des:

J. ARON & Со INC. (New-York)
Exportation de TOUS les produits américains

Unione Stearinerîe Lasiza GÊNES.Les plus grandes fabriques
de bougies et savons

j. Pradon et Cie, MARSEILLE. Coloniaux, sucres, riz et

tous les produits français.
Santos Amaral Lida LISBONNE.La bien renommée fabrique

de sardines et de conserves aliaires, ment

Fabriche Galettlne de TURIN,Les fameux chocolats « Stel-
one » biscuits et cacao etc., etc.

Avant déplacer vos ordres pour n'importe que! article téléphones àSt.1175

La direction militaire de l'exploitation
•lu chemin de fer ottoman d'Anatoli-

porte à la connaissance du public qu'à
partir du 21 octobre, le trafic de voyee j
genrs, marchandises et bestiaux, qui s'é
tend actuellement sur le parcours Haïdar-
Pacha à Yaremdja sera repris aussi, sur le

tronçon de Yaremdja à Ada-Bazar, aux

risques et périls des expéditeurs ou desti-

nataires -

Les voyageurs empruntant les deux

tronçons devront se faire délivrer leurs

billets de voyage jusqu'à Yaremdja contre

paiement des taxes y afférentes et s'a-

cheter ensuite à cette station de non-

veaux billets pour leurs stations de des-
tination.

Le transport de bagages, chiens messa-

geries, marchandises, bestiauxd'expédiés
en grande ou en petite vitesse, un tron-

çon à l'autre, s'effectuera, sur base d'une
seule et unique documention, en port
.payé de la station de départ jusqu'à Ya-1

£ ren-dja, et en port dû, de Yaremdja à la \
station de destination.
L'oraire des trains mixtes et de таг- !

ehandises desservant le parcoure de liai- j
dar-Pacha à Ada-Bazar est fusqu'à non-1
vel avis, fixé comme suit

Train mixte 1004

Haïdar-Pacha-Ada-Bazar
Haïdar-Pacha départ 9 —

Kadi keuy. .

Moda
Kaiamich.. .

Djad. Bostan
Maîtépé....
Proti
Antigoni . . .

Haiki
Priokipo . . .

Gartal
Pendik

Pesidsld
Cariai
Prinkipo, . .

Halki
Antigoni . . .

Proti
Malfépé. . . .

Djad. Bostan.
Kaiamich , .

Moda
Kadi-keuy. .

Pont

9 50
9 50

10 30
10 45
11 -

11.15
11 45
12 -

4.15 5 - 5.30 6 30 10.- 4 30 5 30 6 45
— — — 10.20 — — —

5 30 — .— — — 6 -

5.40 — — — — 6.10 —

6.- — — — — 6 50 —

6.20 — —
— — 6 50 —

5 05 — 6 20 7 ?0 11- 5 20 — 7 35

5 20 — 6 35 7 35 11.15 5 3 '
—i 7.50

5.35 6.55 6 50 7 50 11.30 5 • 0 7 *25
• 8 05

5 50 5 40 7 00 8.05 11 45 6 05 7 10 8 20

6 20 — — — 12 15 6 30 — —

6 35 — — ... 12.80 6 44" — —•

Des Iles 8ù Font

Jours Orbinaires Dimanches

6,30
6 45
7 -

7 15

8.05

6 45
7 -

7.30
7 45
8 -

8.15

9.05

7 15
7 -

7.35
7 55
8.15
8 25

9 -

9.15
9.30
9.45

10 33j

3.30
3 45
4 15
4 30
4 45
5. —

6 30
6 45
7,-
7.15

6 45
7 —

7.30
7.45
8 —

8 15

8 05' 9 05

7 15
7.

7 35
7.55
8 15
8.25

4 —

4.15
4 45
5 —

5.15
5 30

6 -

6 ЗЭ

AVIS
Du bureau exécutif du tribunal de paix:
Une glace avec cadre doré, un grand

tapis, une armoire, deux lits, et d'antres
meubles seront vendus, en vertu d'une
décision du dit tribunal, aux enchères
publiques mardi prochain, 4 avril à 11
heures du matin à la starion d'arrêt des
trams à Taxim.

Les intéressés doivent se piéser.ter à
la data et à l'heure fixées.

![ Il MEDITE
Capital francs : 30,000,000

Siège Social ci Paris : 99 Rue des Petits-Champs.
Siège de Galata : Rue Voivoda No 27-35.

Agence de Stamboul : Baghtché-Capou No 15-17.

Dépôt spécial des marchandises : Tahta-Calé No....

Toutes affaires de Banque

Service avantageux pour la caisse d'épargne
Location de Safes à Galata et ci Stamboul

clans des chambres fortes de foute sécurité

Pendik

Touzla
Guebzé
Dil-Iskéiessi
Tavchandjil
Héréké
Yaremdja (arrivée

(départ
Dérindjé départ
ismidt (arrivée

(départ
Buyuk-Eerb. *

Fabandja «

Àrifié «

Ada-Bazar arrivée
Train mixte 1003

Ada-Bazar-Hdidar-Pacha

(arri v. 9 45

(départ. 5 55

départ 10.17
« 10.50
« 11.11
« IL 21
« 11.41

12.—
12.30
12.56
13.14
13.45
14.80
15.10
15 30
15.50

Avec le printemps, les fêtes
approchent.
C'est pourquoi une visite s'impose

AU RAFFINÉ
dont la réputation n'est plus à

faire.
Etoffes de toutes nuances et des

meilleures fabriques anglaises,
coupe irréprochable, élégance re-

connue, tout concourt à faire de

celle Maison, celle où tous vont

s'habiller.

Deuri-Yoi Azî, en face du
Khédîvlal salace, Grand'Rue

de Péra

ITINERAIRE
du service Haïdar-Pacha

Offres et Oemanaes

Monsieur

m

Â Vendre
lo Un immeuble contenant cirsq ap-

parlements, de cinq pièces chacun, situe

en un excellent endroit à Péra.
2o Un magasin à Galata, Topdjilar.

Occasion exceptionnelle
Prix raisonnables

S'adresser ; H. N. H. Andeniart
Noradounghian Han Galata.

Tv l. Péra 2SOS.

Gérant Djemil Siouffi,: avocat

CA'îi

i C!ES D'ASSURANCES INCENDIE-MARITIME
1 THE-SEW ШШ ISlilCE С9 Iм

Ada-Bazar
Arifié
Sabandja
Buyuk-Derb
Ismidt

Dérindjé
Yaremdja

Héréké
Tavchandjil
Dti-lskeiessi
Guebzé
Touzta
Pendik

départ 9 —

« 9 25
9 62

10 25

(arrivée 10 55

(départ 11.25
départ 11.43
(arrivée 12 —

(départ 12.30
départ 12 59

13 10
13 25
14 05
14 24
14.45
15 —

15.45

A partir du 1er Mars 1922

DU PONT

7.25 11.05
8.05 1 50

8.30 3 50

9.30 4.50

10.— 6.20

DE HAÏDAR-PACHA

7.55 4 05
9 05 4.55
10 45 5 30
12.20 6 35
i 05 6 55
2 26 8.15

FRANÇAIS allant voyager
en Europe recevrait, tous

projets propositions et entremise affaires,
tous ies jours de cette semaine seulement
■1e 10 à 12 heures et de 14 â 16 hemes
Ada Ran No 10, Rue Gueumruk, Grlâta.

588

ШИвтЯпНй correspondant expéri-UmiiaiiuQ menté poar coriespoa .

dance française et italienne, connais*
sant ie grec. S'adresser aux bureaux du

journal aux initiales N.I1. 593

A vendre grande et belle ni

son à deux '.-.ci: <

située à Ortakëùy, Tachrnerdiven à 100

pas de la station de Tramway avec 18
chambres, 3 salons, cuisine, buanderie,
bain turc, grand jardin avec demi nias-
sourah d'eau douce, bassin, sapins, vo

siers et arbres fruitiers
S'adresser à Galata iuyuk Tuftftet Han,

No 18-19, Teléph. Péra No 721.

ITINERAIR iU

AGENTS GENERAUX •

WALTER 3EÂGER & Go Ltd
Galata Tchmilf lillitim Han 4mc étage

TELEPHONE! PÉRA 381

(arrivée
(départ

Haïdar-Pacha arri vée
Pour plus amples renseignements, s'a

dresser au département commercial
Haïdar-Pacha.

j Haïdar Pacha, ie 10 octobre 1921.

La Direction militaire de Te ; ploitaliou

du service de Kadikeuy
DU TON! DE KADIKEUY

6 45 1.50 6.45 215
7 20 3 15 7.30 3 —

8 05 3 50 8,— 3 50
8 50 4.45 8.45 4 45
9.30 5.30 . 9.30 5.15
10.15 6.- 10.15 6.05
11 05 6 45 11 — 6.30
12 15 7.40 12.15 8 10
1 - 1,—

Oo ÉiMÎÉ grande et balie mai-
sou à deux entrées,

située à Qrlbkmy. Tachmerfivin près
de la station de Tramways avec 18 charn-
bres. 3 salons, cuisine, buanderie, bain
tnre, grand jardin avec arbres fruitiers.
S'adresser â Galata Boynk Tunnel Han*

No 18-19, Teléph. Péia No721

A louer grande Bâtisse • de
deux étages, pouvant ч-иог

de Dépôt, Aielier, Fabrique etc , sise sur

ie quais de Pacha Liman, Scutari S'àdres-
ser No 18-19, Buyak Tunnel Han Gaia-ta,
Téléphone Péra 721.

On demande associé pour un

grand Casino si-
tué au centre "de Kacfikeuy e? faisant 120
Ltq de recettes par jour. On serait aussi
disposé à une vente totale.
S'adresser à Gala'a Boyuk Tunnel Han

No 18-19. Téléph Péra 721.

FEUILLETON DU «BOSPHORE» N. (9j

Un pur amour
Nouvelle inédite

par

LÉO LÀRGUIER

la vaste pièce. Il paraissait quarante- s r s longues jambes blanches et prit
cinq ans. Une crinière grise et drue, le petit Bac-chus pour l'examiner,
rejetée en arrière ; une barbe épais- Puis, elle arrangea sa coiffure dans
se, aux boucles distinctes comme une glace et me tournant le dos, quit-
celles des bronzes antiques, en fai- ta le salon, les bras arrondis sur sa

saient un être d'un grand caractère, j fête et pareille à une grande amphore
Je vis entrer Alexandre. .1 tendait ; d'albâtre. Je ne racontai pas cela à

sa boite à l'homme qui coupa les fi-jmon ami, et j'appris ensuite que cet
celles et tira, du coton qui Penvelop-1 homme était un singulier original
pait, un petit Baccbus d'ivoire. Dut vivant seul avec cerie femme nue,

plat de sa main velue, il caressait la dans ce château où personne ne ve-

{Suite)

Une vieille servante guida mon

ami, — car je demeurai sur la ter-

rasse, — à travers un immense ves-

tibule, vers un salon que j'apercevais
devant moi et qui devait servir de

bibliothèque.
Quatre portes-fenêtres étaient ou-

vertes sur le vaste jardin, et les vieux
arbres et les stores de toile jaune
tamisaient à souhait l'ardente lu-
mière.
Un homme était assis au milieu d e

statuette, comme un voluptueux ca-

resse l'épaule bien polie d'une mai-

tresse.

Lorsqu'il se leva, Alexandre prit
congé, mais, il s'égara sans doute
dans les couloirs, car il fut un assez

long moment sans paraitre.
C'est alors que j'eus la révélation

de la femme.
Une grande fille entra, blonde,

élancée, robuste et nue Elle n'avait
aux pieds que des sandales retenues
aux chevilles par des bandelettes do-

rées, et un peigne d'écaillé à son

chignon.
Dans les clartés adoucies et tran-

nait jamais...
*
i *

Elle existe!... Ah! la chose n'a

pas été commode... J'ai ouvert la

boite dans l'ombre, j'ai dévoloppé la
toile sur mon lit, mais avant de lui
donner la vie avec ce qui me reste

de souffle, je l'ai habillée d'un pei-
gnoir de soie chinoise, j'ai mis des
bas à ses jambes plates et je l'ai

chaussée, comme j'ai pu, de mules
blanches... Je l'ai vue naître par de-

grés... L'étoffe s'est soulevée lente-

ment, un pied s'est brusquement
étiré, et son visage clair s'est tourné

« —Tu n'es rien sans doute qu'une œillades les hommes qui dinaient

illusion, mais, que sont les plus, seuks^
grandes amours?

« Telle femme pour qui un amant]

« Eh bien, je a transfigurais. Je fai-

sais de sa fausse chevelure une toison

! de courtisane médicéenne et de do-
désespéré s'est tué n'aurait pas ob-\
tenu un seul baiser d'un autre hom- 8aress«. et la poitrine de marbre des

vers moi avec sas yeux immobiles,
quilles de 1 immense salon plein de j étonnés et extasiée. Je l'ai coiffée d'un
livres, de marbies et de miroir?, elle , bonnet de. dentei-es >et je suis resté
allait sans gêne, habituée certaine- près d'elle, en lui tenant la main, et
ment à vivre ainsi. Elle s'assit, croisa je lui ai dit:

me L'amour est en nous, il n'est pas
nécessaire que celie qui m esfiobjet
le partage.

Le vieux Shakespeare a dit que
l'amour et la beauté étaient dans lœi!

du contemplateur et qu'ils naissent
du regard qui sait transfigurer la

matière.
« Tu n'es qu'une énorme bulle

que j'ai soufflée,mais il en estde même

de tout ce que nous imaginons.
« Ecoute, je n'ai pas de secrets

pour toi J'ai été pris, il y a quelques
années, par une liiie rencontrée dans

un café. À-, présent qu'il n'y a plus
autour dé son image l'atmosphère
que je créais je puis affit mer qu'elle

! était ignob'e.
| « Ses cheveux teints étaient une

; filasse décolorée, sa gorge étaient dé-

i vastée, et je mourrais de honte si je
; devais m'ai tabler encore avec e: le

: dans les restaurants ou cl

Venus me semblait fade à côté des
deux gourdes molles que j'embras-
sais, pendant qu'elle gloussait comme
une poissarde chatouillée.

«: Les grandes héroïnes n'ont sans

doute existé que dans le cœur éperdu
de ceux qui les aimèrent. La dix me,
la pure Laure que chanta Pétrarque
était une jeune femme qui couchait
toutes ies nuits avec son mari, ie

sieur de Noves, un rude gentilhomme
peu lavé qui devait ronfler après
avoir fait l'amour comme un sou-

dard
«Laure accomplissait peut-être sans

joie ces devoirs conjugaux, eije croîs

voiontiers qu'el.e avait plus de ne -

blesse et d'allure que Tata— marnai-
tresse éiait connue sous ce nom irn-
bèeiie,— mais je crois aussi pendant
quelques mois, je fus un plus grand
poète que l'altissime sonnetiste qui
célébra la dam

«Certains soirs, le foulard ou le ve

fours de sa jupe qui avait balayé tou
tes les banquettes du café me serr

blaient tissés d'une surnaturelle soit
et je sentais mille cœurs battre dan
ma poitrine quand elle m'enlaçait né
gligemment de ses bras qui avaier
traîné partout.

«Tu es aussi réelle à présent qu
toutes les femmes que j'ai possédé*
et qui ne m'aimaient pas, celles dor
l'amant qui n'arrive pas à les émou
voir est

«comme un musicien
Tourmentant le clavier d'un

clavecin sans cordes..

«Je ne peux te donner un nom

mon gré, lourde et parfumée de musi

tu seras la fille du Sud qu'on troœ.

près du vieux port et qui vous enlraîr
idans une maison obscure et me

I sie

a la dame de Van ch.-se, p-irce
04 efe m en ] ф;;в transfigurer ce cham-.au 'deman-l

traînait et ou e le mangeait сойоте) ^ait beaucoup plus de dons poétiques
-, un maçon, en persécutant des ses! tt d'idéalisme.

'
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(et suivre)


